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Lectures du 21 ième dimanche du temps ordinaire 

« Pour vous qui est le Fils de l’Homme » 

 

Chers sœurs et frères dans le Christ Jésus, 

Qui es-tu pour moi Seigneur ? 

Ai-je entièrement donné ma vie, mes désirs, mes certitudes, 

t’ai-je abandonné tout ce que je suis ? Ma confiance est-

elle sans borne, sans faille, ma foi est-elle prête à 

supporter les « imprévus qui me dérangent », les 

tromperies, les trahisons, les moments de doutes et de 

désespoirs ?  

Alors, si je peux répondre oui, il est certain que je te 

reconnais comme mon sauveur, mon seigneur et mon 

maître !  



 

 

2 

 

Si je te dis comme Pierre : « tu es le Christ, le fils du 

Dieu vivant », je suis donc engagé sur ce chemin que tu 

veux tracer pour moi, et sur lequel tu me précèdes 

infailliblement ! Tu es Seigneur ma lumière, le phare qui 

éclaire mes pas, la lampe qui ne s’éteindra jamais et dont 

l’huile ne s’épuisera à l’image du prophète Elie et de la 

veuve de Sarepta. 

Il me reste à demeurer sur le pont de ton navire, tout en 

sachant avec fermeté que c’est toi et rien que toi qui tient 

le gouvernail ! 

Je n’aurai pas peur des vents contraires, des bourrasques 

intrépides et orgueilleuses, puisque toi tu commandes aux 
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forces de la nature, aux félonies de l’esprit mauvais, aux 

prétentions vaniteuses du monde ! 

 

Oui, Jésus tu es le Christ, le fils du Dieu vivant, et 

comme Pierre le « prince des apôtres », je veux clamer 

ton nom, le dire des milliers de fois le jour et la nuit, bien 

plus que la plus jolie des mélodies. M’accrocher à toi tel 

le sarment sur le cep, même si s’il m’est souvent 
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douloureux d’être « taillé », voilà ma vocation, mon but, 

mon programme de vie, qui plus est de vie éternelle ! 

« Puissamment, je veux entendre les paroles du 

psalmiste : « le jour où tu répondis à mon appel, tu fis 

grandir en mon âme la force », car éternel est ton 

amour ; n’arrête pas l’œuvre de tes mains ! » 

 

Seigneur Jésus, pour moi tu le Christ, le fils du Dieu 

vivant ! 
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Jean Loustalot 

 

 


